
La France sâ€™Ã©quipe dâ€™un nouveau supercalculateur dÃ©diÃ© Ã 
lâ€™intelligence artificielle

Description

InstallÃ© en rÃ©gion parisienne Ã  l’Institut du dÃ©veloppement et des ressources en informatique 
scientifique (Idris), centre de calcul intensif du CNRS, ce supercalculateur servira principalement Ã  
la simulation numÃ©rique ainsi quâ€™Ã  ses applications Ã  lâ€™intelligence artificielle.

Il sâ€™appelle Jean Zay, en hommage au ministre de l’Ã©ducation nationale du Front populaire et
crÃ©ateur du CNRS, et remplace Ada et Turing, deux autres supercalculateurs dÃ©jÃ  prÃ©sents sur le
plateau de Saclay. La sociÃ©tÃ© civile Genci (Grand Ã©quipement national de calcul intensif) en avait
annoncÃ© lâ€™acquisition, en janvier 2019, auprÃ¨s de Hewlett Packard Enterprise (HPE), pour un
montant de 25 millions dâ€™euros. DotÃ© dâ€™une puissance de 14 pÃ©taflop/s, soit 14 millions de
milliards d’opÃ©rations par seconde (un flop Ã©tant lâ€™unitÃ© de mesure de la puissance de calcul â€“ 
floating-point operations per second),Â le superÂcalculateur Jean Zay double ainsi les moyens de calcul
disponibles de la France pour la simulation numÃ©rique.

CrÃ©Ã© en 2007 par les pouvoirs publics, le Genci est une sociÃ©tÃ© civile dÃ©tenue Ã  49 %Â par
lâ€™Ã‰tat, 20 %Â par le CEA, 20 %Â par le CNRS, 10 %Â par les universitÃ©s reprÃ©sentÃ©es par la
ConfÃ©rence des prÃ©sidents d’universitÃ© etÂ 1 %Â par lâ€™Inria. Son objectif est de dÃ©mocratiser
l’usage de la simulation numÃ©rique et du calcul intensif au bÃ©nÃ©fice des Ã©quipes de recherche
acadÃ©miques et industrielles franÃ§aises, ainsi que de reprÃ©senter la France Ã  lâ€™Ã©chelle
europÃ©enne. La sociÃ©tÃ© est chargÃ©e de lâ€™investissement en calcul et en stockage des trois
centres franÃ§ais hÃ©bergeant des supercalculateurs, le TrÃ¨s Grand Centre de calcul du CEA (TGCC)
dans lâ€™Essonne, oÃ¹ est installÃ© le supercalculateur Joliot-Curie (9,4 pÃ©taflops/s, Ã©tendu Ã  12,2
pÃ©taflops/s en 2020), le Centre informatique national de l’enseignement supÃ©rieur (CINES) Ã 
Montpellier, oÃ¹ sont installÃ©s le supercalculateur Occigen (3,5 pÃ©taflops/s) et la machine prototype
Frioul (164 tÃ©raflops/s), ainsi que le Centre de calcul intensif du CNRS Ã  Saclay, oÃ¹ est hÃ©bergÃ©,
en plus de Jean Zay, la machine prototype Ouessant (260 tÃ©raflops/s).

Depuis 2010,Â le Genci coordonne lâ€™attribution gratuite des heures et desÂ ressources sur les
supercalculateurs, rÃ©partis sur les trois sites, Ã  destination de la communautÃ© scientifique et
industrielle,Â qui se faitÂ Â«Â sur des critÃ¨res dâ€™excellence scientifique, Ã  partir de projets soumis et 
Ã©valuÃ©s lors dâ€™appels Ã  projetsÂ Â», sous rÃ©serve de publier les rÃ©sultats des travaux
rÃ©alisÃ©s grÃ¢ce Ã  lâ€™allocation dâ€™heures de calcul.
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Chaque annÃ©e, le nombre dâ€™heures demandÃ©es augmente plus vite que lâ€™offre en ressource de
calcul,Â ce qui tÃ©moigne tout Ã  la fois du dynamisme de la recherche acadÃ©mique ou industrielle
franÃ§aise et des mutations des pratiques de lâ€™innovation. En effet, le rapport dâ€™activitÃ© de 2018
du Genci explique queÂ Â«Â non seulement les entreprises automobiles, pÃ©troliÃ¨res ou aÃ©ronautiques 
nâ€™envisagent plus de rÃ©aliser desÂ crash tests, de mener des campagnes dâ€™explorations, ou de 
contrÃ´ler lâ€™Ã©coulement de lâ€™air sur les ailes dâ€™un avion sans prendre appui sur des 
simulations numÃ©riques, mais les grands groupes et les PME du secteur des nanotechnologies, de la 
mÃ©decine personnalisÃ©e ou des Ã©nergiesÂ renouvelables font dÃ©sormais appel au calcul 
intensifÂ Â».

Ces supercalculateurs servent Ã  rÃ©aliser desÂ Â«Â calculs haute performance (HPC)Â Â», mais
Ã©galement Ã Â rÃ©pondre aux besoins croissants en termes de calcul dans les nouvelles disciplines
comme lâ€™intelligence artificielle, leÂ machine learning (voir La rem nÂ°30-31, p.75), le deep learning,
leÂ data mining,Â ainsi que les applications transverses de l’apprentissage automatique et de l’analyse de
donnÃ©es en sciences humaines et sociales.Â Le nouveau supercalculateur Jean-Zay est une machine dite
convergÃ©e, ce qui signifie quâ€™elle peut effectuer des calculs haute performance (HPC) comme des
calculs dÃ©diÃ©s Ã  lâ€™intelligence artificielle et ses applications, auxquelles il est tout
particuliÃ¨rement destinÃ©.

Pour FrÃ©dÃ©rique Vidal, ministre de lâ€™enseignement supÃ©rieur, de la recherche et de
lâ€™innovation,Â Â«Â avoir une ambition mondiale en IA suppose de disposer de moyens de calcul 
dÃ©diÃ©s au meilleur niveau pour dÃ©velopper la recherche en IA car les progrÃ¨s enregistrÃ©s au 
cours des derniÃ¨res annÃ©es rÃ©sultent de la combinaison dâ€™algorithmes nouveaux, de la 
disponibilitÃ© de jeux de donnÃ©es massives et du dÃ©cuplement des puissances de calculÂ Â».

Lâ€™acquisition de ce supercalculateur sâ€™inscrit dans le cadre des ambitions du gouvernement
franÃ§ais, prÃ©sentÃ©es en novembre 2018, de transformer la France enÂ Â«Â leader europÃ©en de la 
recherche en intelligence artificielleÂ Â». Ces supercalculateurs bÃ©nÃ©ficient Ã  tous les secteurs
industriels et de services, scientifiques comme technologiques, et ils rÃ©pondent aussi aux grands enjeux
de sociÃ©tÃ©. C’est pourquoi les scientifiques franÃ§ais regroupÃ©s au sein de lâ€™Infrastructure
nationale de modÃ©lisation du climat, appelÃ©e Climeri-France, participent au programme mondial de
simulations du climat (CMIP6 â€“ Coupled Model Intercomparison Project) avec deux modÃ¨les
climatiques, qui serviront Ã  la publication du sixiÃ¨me rapport dâ€™Ã©valuation du Groupe dâ€™experts
interÂgouvernemental sur lâ€™Ã©volution du climat (GIEC), prÃ©vue en 2021.Â Ce travail de
modÃ©lisation, rÃ©unissant des scientifiques de disciplines variÃ©es, climatologues, ocÃ©anographes,
glaciologues, spÃ©cialistes de lâ€™atmosphÃ¨re, de la vÃ©gÃ©tation et des sols, et experts en calcul
intensif, a dÃ©jÃ  nÃ©cessitÃ©Â 500Â millions dâ€™heures de calcul assurÃ©es par les
supercalculateurs du Genci et de MÃ©tÃ©o-France. Il a gÃ©nÃ©rÃ© 20 pÃ©taoctets de donnÃ©es.

Lâ€™acquisition de ce supercalculateur rÃ©pond Ã  un enjeu de souverainetÃ© numÃ©rique puisque le
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calcul intensif et la simulation numÃ©rique requiÃ¨rent aujourdâ€™hui des puissances de calcul toujours
plus importantes et sâ€™utilisent dorÃ©navant dans des champs scientifiques de plus en plus variÃ©s
comme lâ€™aÃ©ronautique, lâ€™automobile, lâ€™Ã©nergie, les matÃ©riaux, la biologie et la santÃ©,
la sÃ©curitÃ© et la dÃ©fense mais sâ€™appliquent aussi aux voitures autonomes, Ã  la mÃ©decine ou
encore aux sciences humaines et sociales.

En effet,Â la course au supercalculateur affichant la plus grande puissance de calcul se joue aujourdâ€™hui
essentiellement entre les Ã‰tats-Unis et la ChineÂ (voirÂ La remÂ nÂ°45, p. 16), mÃªme si le programme
EuroHPC marque le retour de lâ€™Europe dans la course et affiche dorÃ©navant une volontÃ© de ne plus
dÃ©pendre du traitement de donnÃ©es hors de lâ€™Union europÃ©enne. Comme lâ€™explique Andrus
Ansip, ancien vice-prÃ©sident chargÃ© du marchÃ© numÃ©rique unique Ã  la Commission
europÃ©enne,Â Â«Â les superordinateurs sont le moteur permettant dâ€™alimenter lâ€™Ã©conomie 
numÃ©riqueÂ Â». Or, les moteurs les plus puissants sont actuellement en dehors de lâ€™Europe.
StÃ©phane Requena, directeur technique et innovation au Genci dÃ©taille cette ambition europÃ©enne
appelÃ©e Partnership for Advanced Computing in Europe (PRACE)Â :Â Â«Â Prace, sorte de Genci 
europÃ©en, a ainsi Ã©tÃ© crÃ©Ã© en 2010 grÃ¢ce notamment aux apports de quatre Ã‰tats membres 
(Allemagne, France, Italie et Espagne) [100 millions dâ€™euros chacun] mais sans impulsion financiÃ¨re 
europÃ©enne suffisante pour soutenir cette ambition. Cela a changÃ©Â avec le lancement, fin 2018, de 
lâ€™initiative europÃ©enne EuroHPC dotÃ©e dâ€™un milliard dâ€™euros pour sa premiÃ¨re phase. 
Elle coordonne ainsi les efforts de R&D et le dÃ©ploiement de premiers supercalculateurs de classe 
mondiale dÃ©diÃ©s Ã  la recherche.Â Â»

La premiÃ¨re phase du programme EuroHPC va permettre dâ€™installer en Espagne, en Italie et en
Finlande, trois supercalculateurs ditsÂ Â«Â prÃ©-exascaleÂ Â», dÃ©veloppant une puissance de calcul
autour de 200 Ã  300 pÃ©taflops. La deuxiÃ¨me phase du programme, qui dÃ©butera entre 2022 et 2023,
aura pour objectif de dÃ©velopper des supercalculateurs ditsÂ Â«Â exascaleÂ Â»Â (un exaflop
correspondant Ã  un milliard de milliards dâ€™opÃ©rations par seconde) pour lesquels lâ€™Allemagne
ainsi que la France, Ã  travers le Genci, se sont portÃ©es candidates pour hÃ©berger lâ€™une de ces
machines.

Retrouver une souverainetÃ© numÃ©rique autour de ces enjeux fondamentaux permettrait Ã©galement
dâ€™orienter lâ€™innovation diffÃ©remment des Ã‰tats-Unis et de la Chine.Â Jamal Atif, chargÃ© de
missionÂ Â«Â science des donnÃ©es et intelligence artificielleÂ Â»Â au CNRS explique quâ€™il serait
possible deÂ Â«Â concevoir une IA compÃ©titive, qui gÃ©nÃ¨re du business, tout en Ã©tant Ã©thique.Â 
[â€¦]Â Lâ€™Europe peut faire duÂ machine learning qui accroÃ®t la confiance, travailler sur la 
transparence des algorithmes et prÃ©parer des IA Ã©thiques, Ã  condition de sâ€™y attelerÂ Â».

SourcesÂ :
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